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Bilan H1N1 en Mauricie et au Centre-du-Québec 

Des dépenses pleinement justifiées 
 
Trois-Rivières, le 15 mars 2010 – En dévoilant le coût de l’opération H1N1 en Mauricie et au 
Centre-du-Québec, le directeur général adjoint de l’Agence de santé et de services sociaux, 
monsieur Serge Beauchamp, a affirmé qu’il s’agissait d’une dépense pleinement justifiée par le 
bien public. « Il s’agissait d’une situation exceptionnelle et notre but premier était de protéger la 
population comme c’est notre rôle », a-t-il précisé.  
 
En Mauricie et au Centre-du-Québec les coûts s’élèvent à 4 millions de dollars, ce qui 
représente 3 % des coûts totaux au Québec. Ce pourcentage est à mettre en parallèle avec le 
poids démographique de la région qui est de 6 % et le nombre de personnes vaccinées en 
région qui représente 5 % du total au Québec. « Cela démontre que la gestion de nos 
intervenants a été particulièrement efficiente » de souligner monsieur Beauchamp.  
 
Les dépenses se répartissent de la façon suivante :  
 
� Vaccination massive       2,9 M $ 
� Consultation, information, prévention en externe et interne  0,6 M $ 
� Laboratoire / pharmacie / imagerie     0,1 M $ 
� Entretien / hygiène et salubrité      0,1 M $ 
� Sécurité         0,3 M $ 
 
L’opération aura exigé 86 400 heures travaillées, soit l’équivalent de 54 personnes-année à 
temps complet. L’ensemble des coûts représentent une dépense de 8,18 $ par citoyen de la 
Mauricie et du Centre-du-Québec ou 14,05 $ par personne vaccinée.  
 
On se rappelle que la campagne de vaccination massive dans notre région avait atteint 280 000 
personnes, soit 58 % de la population.  
 
Pour sa part, le Dr Gilles W. Grenier, a soutenu que cette opération d’une envergure sans 
précédent était pleinement justifiée. Sans avoir été d’une sévérité extrême, la pandémie H1N1 a 
néanmoins causé plus d’hospitalisations, plus de recours aux soins intensifs et plus de décès 
que la grippe saisonnière. « Nous avons eu affaire à une grippe sérieuse qui a touché de façon 
exceptionnelle les jeunes et les femmes enceintes ». Pour le directeur de santé publique, 
l’opération de vaccination a été essentielle pour empêcher la pandémie de faire plus de victimes 
et pour réduire la possibilité d’une troisième vague. 
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Pour lui, la population va rester avec la conviction que son réseau de la santé, appuyé par ses 
partenaires, a pleinement relevé le défi et qu’il est tout à fait capable de faire face à des 
situations semblables dans l’avenir.  
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Pour information : René Lord 
Conseiller en promotion de la santé 
819 693-3972 

 


